
— 14 —

qu]à la cime du cap qui domine la rue St-Charles. Ils étaient 
reliés ensemble par des courtines percées de deux portes ; 
la porte St-Louis et la porte St-Jean. La disposition des 
fortifications est due au célèbre ingénieur Vauban.

No 39 Le Bast ion du Cap aux Diamants qui domine le fleuve 
en amont de la ville et les plaines d’Abraham.

No 40 Le Bastion de la Glacière.

No 41 , Le Bastion St-Louis près de la porte du même nom.
C’est dans l’enclos de ce bastion que fut enterré le général 
Montgomery.

No 42 Le Bastion Ste-Ursule, sur l’Esplanade.

No 43 La Porte St-Jean bâtie en 1722, remplacée par une 
autre en 1865 qui fut à son tour démolie pour élargir la rue.

No 44 Le Bastion St-Jean.

No 45 Le Bastion de la Potasse qui domine la rivière St-Charles.

No46 Le Palais de l’Intendant, en dehors de la Porte du Palais
et sous le bastion de la Potasse. Le premier édifice érigé 
en 1684 par l’Intendant DeMeules, était remarquable, à 
bon droit, par ses grandes dimensions, sa magnificence et 
ses vastes jardins. Il formait trois côtés d’un carré. La 
façade était du côté de la ville et ses jardins s’étendaient 
jusqu’à la rivière St-Charles. Ce premier palais, détruit 
par un incendie en 1712 fut rebâti avec encore plus de ma­
gnificence. Pendant le siège de Québec, par les Américains 
en 1775, les tirailleurs ennemis s’étant postés dans la coupole 
du palais, la garnison se vit obligée de les en déloger à coup 
de canon. Le palais prit feu pendant ce bombardement 
et fut entièrement détruit. Le plan de DuBerger nous le 
montre en ruines

No 47 Le Parc au bois, attenant au Palais.

No 48 Les ruines d'une jetée construite par l’Intendant Talon.


